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La vallée du Nohain par Auguste Muri (aquarelle, 1881) 

 

Châtellenie de La Marche (hors donziais) 

______________ 

Charant (Mesves) 

 

 

 

La Charité-sur-Loire 
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     Le fief de Charant à Mesves appartenait de très longue date au Prieuré de La 
Charité, à qui il avait été donné en même temps que Pouilly – voir cette notice - par 
Humbaud Le Blanc, fils d’Hugues Bonvassal, avant son départ pour la croisade en 
1095. La Charte de donation figure au Cartulaire du Prieuré.1 
 
     Le même cartulaire (p. 232) indique que les frères Guillaume et Morel Chauderon, 
chevaliers ont reconnu en 1250 devant l’official d’Auxerre, que leurs « dîmes, cens et 
hôtes » de Pouilly et Charant sont tenus en fief de l’église de La Charité, qui y possède 
aussi toute la justice… 
 
     On voit à Charant les restes d’une petite gentilhommière (XVIIème-XVIIIème 
siècle) et d’une petite tour d’angle au coin du parc. 
 
     Ce fief somme toute modeste fut cédé au début du XVIIème siècle par les moines 
à Louis Bernot, Lieutenant en l’élection de La Charité, d’une vieille famille 
bourbonnaise installée là vers 1540. Ses descendants l’ont conservé jusqu’à la 
Révolution et au-delà. 
 
________________ 

 

Suite des seigneurs particuliers connus de Charant 

__________ 

 

- Humbaud BONVASSAL « Le Blanc » 

- Prieuré de La Charité 

__________ 

 

1/ Louis BERNOT (°v. 1578 – 7 aout 1667, inhumé dans l’église St-Pierre) 

Sgr de la Pointe – à La Charité, voir cette notice -, La Cave, Puisac (Garchy), Congy 
(Saint-Andelain), La Suriette (Narcy), Charant (1623) ; Conseiller du roi en l’élection 
de La Charité (1617) où il reçoit Louis XIII lors de son passage. Lt. en l’Election de La 
Charité ; bienfaiteur de l’église Saint-Pierre (fils de Jean Bernot et de Marie Baulion, 
petit-fils de Jean Bernot et Anne Pouvesle). 

Il achète la terre de Charant au Prieuré le 26 mai 1623 et la donne à son fils François 
à son mariage. 

 

1 « Cartulaire du Prieuré de La Charité-sur-Loire, Ordre de Cluny » édité par René de 
Lespinasse (Nevers, Morin-Boutillier ; Paris, H. Champion, 1887) pp. 88  



 3 

     
 

En Bourbonnais et Nivernais : « D'argent à une fasce d'azur chargée d'une croisette 

pattée d'or entre deux étoiles de même  

X v. 1600, Catherine FITEAU 

D’où : 

- Sébastien, branche aînée de la Pointe  
- François, branche cadette de Charant, qui suit 
- Gabrielle X1 Simon Bataille X2 1 sept 1630, Paul Triboudet, sgr de la Ronde et 

de la Cave en Pie, marchand à La Charité, procureur fiscal à Sancerre 
 
 

             

La Charité - Ancienne église St-Pierre 

Au XIIIe siècle : Une première église est édifiée à la demande de l'évêque d'Auxerre. À 
l'époque, La Charité compte plus de 4.000 habitants. L'église Sainte-Croix est trop petite 
pour les paroissiens. Deux autres églises sont donc construites : Saint-Pierre et Saint-
Jacques, depuis disparue. Seule subsiste de cette époque la première partie de la nef. 
L'église est très courte (28 m de long), avec un chevet plat, car les remparts passaient 
juste derrière. 
Aux XVe et XVIe siècles : On refait l'édifice. Les portes, avec accolade, frise de perle, sont 
typiques de l'époque. Des culs de lampe ornés d'anges portant des écussons se 
distinguent encore. Pendant les guerres de religion, l'église sert de dépôt de canons aux 
protestants. À leur départ, l'église est en mauvais état. 
Au XVIIe, un échevin de La Charité, Louis Bernot, notaire royal, décide de la 
réhabiliter sur ses deniers personnels. On lui doit la voûte charpentée en bois, en coque 
de bateau renversé, peinte (un soleil subsiste), des peintures : anges, chérubins, 
inscriptions bien nettes au-dessus de la croisée des transepts. Et un Christ en gloire 
dans le choeur. 
À la Révolution, l'église est désacralisée et vendue comme bien national, transformée en 
commerces et en logements pour des particuliers. Un étage est créé. Au début du XX e, 
c'est successivement un dépôt de sel, une épicerie-bazar, un garage, puis le Grand bazar 
Saint-Pierre.  
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2/ François BERNOT de CHARANT (…- 7 fév 1697, inh. St-Pierre) 

Sgr de Congy et de Boisrond (Garchy) – voir cette notice - , puis de Charant (1653) 
avocat en Parlement, Conseiller du Roi, Lieutenant et assesseur de la maréchaussée 
de Château-Chinon. Reçu Charant en dot. 
 
X 1 sept 1653, Cosne, Anne PIGNAUT (fille de Joseph et Michelle Beaufils) 

 

3/ Louis Joseph BERNOT de CHARANT (1662-1739, Mesves) 

Sgr de Charant, Congy et Boisrond ; avocat en Parlement 

X 16 aout 1686, La Charité, Marie BELLOT (fille de François et Marie Julienne Berthot) 

 

4/ Jacques François BERNOT de CHARANT (22 mars 1772, La Charité, St-
Jacques) 

Eyr, sgr de Charant et de Congy ; avocat en parlement, conseiller du roi, général 
provincial des monnaies de France, lieutenant général au bailliage de La Charité-sur-
Loire. 

 
X 23 aout 1729, Paris, Christine VAN GANGELT (Pays-Bas – 1784, La Charité) (fille 
de Christophe, bgs de Paris, arrivé avec sa femme de Hollande en France en 1714, ils 
se convertissent au catholicisme et s'établissent d'abord à Paris, puis à Angoulême ; 
et Hélène Palingh) 
 

5/ Jean François BERNOT de CHARANT (21 avril 1744, La Charité – 2 nov 1811, 
Paris) 

Sgr de Charant, Congy et Buley, Gendarme de la Garde du Roy 

X 6 juil 1768, Ch. De Versailles, Marie Louise Philippine POULAIN de VAUXJOY 
(fille de Guy Louis, Receveur des Domaines, et Marie Jeanne Gaultier) 

D’où : Augustin Jean Guy Louis BERNOT de CHARANT X Angélique PETIT de LA 
FOSSE, d’où post.  

_________ 

 

 

 


